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Si dans ces trois fonctions on substitue les valeurs de a, (3, -y, £ données ci-dessus, on trouvera, en négligeant les facteurs carrés,
<?iL8,    L5KB(M8LB-c1cîK5),    - (M5L5- c^JK»).
Cela posé, les fonctions qui relativement à l'équation générale du cinquième degré doivent déterminer le nombre des racines réelles seront
i,    — c,,    ctL5,    — LfiK5(c1cJK6— L5M5),    Cjc'!^— L5M5,
Kg, L;i, M 5 ayant les valeurs que nous leur avons assignées plus haut. Le produit de toutes ces fonctions a évidemment le même signe que le produit des carrés des différences entre les racines de l'équation générale du cinquième degré, ce qui confirme l'exactitude de nos calculs.
Corollaire I. — Désignons à l'ordinaire par
n ( n — i )           .               n ( n — i )
xn -i~ /?#! ^?/i~"1 4 ---------------- a^xn ~2 H- . . . 4 -- - - CLn^x- -f- na^^x -+- an — o
l'équation générale du degré n. Soit toujours
-   r>'l In        r \n—l K"
/t _ — n   (n — i)      j\n
le dernier terme de l'équation aux carrés des différences entre les racines de la proposée. Enfin supposons que l'on donne à
* 3          /i — lî
les mêmes valeurs que ci-dessus (problème I, corollaire II) et soit
Lw,= c\_i -h c, [(n — 2)acJ_2 — (n — i) (/* — S)^,,^^]. Si Ton fait successivement n = 3, n . = 4, TI = 5, on trouvera
L3=:c| +.c5 = K8,
L4= 01 + ^(4^ — 3^03),
L5 —cl -h ^(90* — 8c, c4);
et, en vertu de la théorie qu'on vient de développer, les'fonctions dont
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